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LE COL. OUIMETLA QUESTION AFGHANE rience et pouvant le remplacer à
la tête du bataillon s’il s'absentait.

Le Col. Ouimet vient d’expliquer . Le général Strange lui dit alors.
pourquoi il a abandonué son poste, Si vous croyez que le colonel Hu-
an cours de la récente insurrection ghe9 P°“rrait vous remplacer, au cours de la recente insurrection vous me fendz pialsir en vous ren_’

dant auprès des autorité militaires 
c"u pouvoir lui imputer à crime, à Ottawa, leur demander de m’en­

voyer les instructions nécessaires ; 
vous êtes député, vous avez de 
l’influence, voi « pouvez réussir ; 
quant à mo{, je ne pu;s rien.

_ Il y a quelques jours, le général 
Strange est venu a mon bureau, à 
Mont'éa1 : il me dit à moi—le gé­
néral Strange est un homme d’hon­
neur, il 11e le niera nas— :”Un jour 

dissons avec cordialité aux expli- j’ai reçu une déoêche d’Ottawa me
demandant si ie colonel Ouimet 
était parti avec n permission. 
Dans la presse des aliases j’ai ré 
pondu : Non. Aujou-d’hui, je re­
connais mon erreur, et s’il faut 
u’importe quoi pour payer 
er-eur. je la paierai,”

Nous 0lirons nos félicitations au 
col. Ouimet, comme d’autres auront 
devoir de lui faire amende hono­
rable.

LE CANADAon sera 
tel que

D. GARDNER & Cil.Le Horning Post se monre extrê­
mement satisfait des déclarations 
du marquis de Salisbury -elative- 
ment à la question afghane.

On a lieu de se féliciter, dit-il, 
de ce que le gouvernement actuel 
ne témoigne pas, comme son pré­
décesseur, le désir de faire de nou­
velles concessions aux demandes de 
la Russie. La Russie est la bien­
venue dans l’Asie Centrale ; elle 
peut même, si cela lui plait, s'éten­
dre jusqu’à l’Afghanistan ; mais, si 
elle médite de s’ouvrir à travers.ee 
pays une route vers l’Inde, elle 
trouvera devant elle une Angleterre 
qui ne se contentera pas de crier à 
la violation des traités. Nous se-

Iété,

e la Cité. Ottawa et Hull, 21 loût 1885
du Nord-Ouest, et ceux qui avaient

LES DÉLÉGUÉS FRANÇAIS

IRE 8 quelques-uns même à lâcheté, ses 
faits et gestes eu cette occurrence, 
en sont quittes pour leurs frais 
d’imagination.

Toute une série d’ovations a sa­
lué la marche de ces illustres visi­
teurs, d’Halifax à Québec.

A la Rivière du Loup, à Rimous- 
ki, à Lévis, des adresses de bienve 
nue leur ont été présentées, pen­
dant qu’une foule enthousiaste les 
acclamait à outrance.

Nous sommes heuieux de cons 
tâter qu’à part le sentiment de fra­
ternité nationale qui existe natu­
rellement dans les réponses faites à 
ces adresses, le point de vue prati 
que du passage de la délégation 
dans notre pays n’a pas été oubliée.

A la Rivière du Loup, M. Pei- 
nault, représentant du Journal de 
Paris et membre de la société de 
Colonisation, disait :

“ Aussi, soyez bien assurés que 
lorsque nous aurons débarqué en 
France, nous emploierons toute 
notre influence pour resserrer les 
liens fraternels qui doivent unir les 
Français de France et les Français 
du Canada. Nous ferons notre 
possible pour développer un com­
merce actif entre les deux peuples, 
car c’est là le lien qui doit surtout 
nous servir de trait d’union.”

A Rimouski, M. George Demau 
che, avocat et représentant de la 
société de Géographie de Paris, a 
déclaré à son tour :

“ Tous ceux qui m’accompa 
g lient savent du reste par le révé­
rend curé Labelle, qu’ils ont appris 
à connaître et estimer, quels liens 
séculaires d’étroite amitié unissent 
le Canada à la France. Ce sont 
ces liens que nous voulons res­
serrer plus encore, en faisant con­
naître davantage votre beau pays 
et en créant un courant de rela­
tions qui déveloopera dans la plus 
large mesure -es richesses natu- 

' relies et industrielles des deux 
nations. Chacun de nous, publi­
ciste ou commerçant, ingénieur 
ou agriculteur, banquier ou indus­
triel a sa mission tracée d’avance 
et ne compte nas entrer en France 
sans avoir recueilli une ample 
moisson de renseignements et sans 
tirer un parti fructueux de son 
voyage dans le pays auquel vous 
donnez le nom de Nouvelle-France."

Ce langage est assez explicite. Il 
fait voir à l’évidence que ce ne 
sont pas]seulement des touristes en 
voyage de villégiature qui vont 
visiter notre ville, mais aussi et 
surtout des hommes d’aflai’-es, des 
scientistes, qui ont voulu étudier 
par eux-mêmes notre pays et ses 
ressources, et qui nous feront pro- 

. filer là-bas, en France, du fruit de 
leurs observations, en favorisant de 
toute leur influence le développe­
ment des rapports commerciaux 
franco canadiens dont on fête au­
jourd’hui l'inauguration officielle

Qu’Oltawa fasse donc une digne 
réception à ces visiteurs ; que 
chaque citoyen influent se mette à 
leur disposition, pour qu’à leur 
départ ils n'ignorent aucun des 
avantages industriels, commerciaux 
et agricoles qui distinguent la capi 
taie du Canada et les riches et su­
perbes régions de terre qui l’avoisi­
nent.

U va être fait une souscription 
parmi les citoyens ; nous espérons 
que la recette en sera généreuse.

TOUTES MARCHANDISES'E

UE * Pour nous, qui n'avons jamais 
douté un instant du brave com- DÉHÉS AI) PRIX 911 GROS !mandant du 65ième, nous applau-out ce

çne
haine,

Mastir
cations qu’il vient de donner ; 
elles ôtent prise, en effet, à toute 
critique, quelque 
qu’elle puisse être.

Appelé à répondre à la santé des 
volontaires, lors du banquet des 
anciens zouaves pontificaux en 
l’honneur du Lieut-CoL Hughes 
et du Capt. Larocque, le Col. Ouimet 
a dit :

3,000 PIECES D’INDIENNESmalveillante1
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c ;\ 15c par
cetteasso; « verge.rons prêts à lui faire lace et nous 

nous y appiêtons en ce moment.
Le Times dit, de son côté : u Les 

déclarations du marquis de Salis­
bury sont précises ; elles nous sa­
tisfont, bien que le noble lord n’ait 
pu nous faire part de progrès ap­
préciables vers un règlement défi­
nitif, ni même nous explique»* en 
détail quels sont les prétextes mis

IB.

1000 PIECrS DE MOUSSELINE A ROBEJAM
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Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le [ lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.

Messieurs,
JOURNALISMEEn faisant ce compliment au 

65ème d’avoir fait son devoir, 
d’avoir dignement représenté notre 
-ace, j’ai c-u que ce serait justice, 
non pas tant à moi-même, mais à 

en avant par la Russie pour conti- ce régiment, mais à la nationalité, 
nuer de tenir la question ouverte, que d’ajouter que le colonel Ouimet

a aussi fait son devoir. (Applaudis- 
sem'nts.)

Je vous remercie, Messieurs, de 
ce téiro gnage d’esii ne et d’amitié, 
mais je dois continuer. Je n’agis 
pas en ce moment par bravade ni 
pour me flatter ; c’est un devoir 
que je dois au 65ème, aux Cana­
diens-Français, dont nous repré­
sentions la nationalité au {Nord- 
Ouest.

Je ne sais pas pour quelle raison, 
je ne sais pas pour quel motif on 
m’a attaqué en d'sant que j’avais 
abandonné mon poste, que j’avais 
abandonné le commandement du 
6üième sans permission, enfin que 
j'avais déserté.

Je dois dire ici

Le parti libéral anglais le Mont­
réal est décidé de donner à sou or­
gane, le Times, un peu d 
portance que celle qu’il 
quise jusqu’à aujourd’hui. Il parait 
que les honorables MM. Laflamme 
et Huntingdon en vont perdre la 
haute rédaction, et M. Baaugrand, 
propriétaire le la Pairie, en devien­
dra géra.it général. Une société 
très-forte s’est formée, dit on, pour 
commencer immédiatement la nou­
velle entreprise.

M
a®” Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 

mousseline, chezlus d’im- 
s’est ac-

D. GARDNER <& Oie.,

NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS
Importateurs Directs.

*• Le départ de M. de Giers pour 
Franzensbad ne témoigne pas d’un 
désir bien vif de recevoir de nou­
velles informations, à moins d'ad­
mettre que le résultat des élections 
générales en Angleterre ne soit 
précisément le point de repère que 
la Russie veut consulter.

“ Cette manie d’ajourner de nou­
veau toute la juestion à deux mois 
an moins,est simplement une redite 
de la tactique insolente à lauuelle 
on a eu recours, lors du choix de la 
commission mixte chargée de déli­
miter les griefs et les droits des 
deux pays.

“Touten proclamant son amou- 
pour la paix et sa satisfaction d’a­
voir affaire à une puissance civili­
sée, la Russie ne cherche évidem­
ment qu'à maintenir la discorde à 
l’état chronique et à entretenir l’ir­
ritation, dans l’espoir qu’il survien­
dra des changements dont elle 
pou-ra fa-re son profit.

“ Le danger que présente pour la 
paix un tel état de choses est évi­
dent, mais ce danger ne serait nul 
lement diminué par des concessions 
venant de nous, ni par la négligen­
ce de l’émir à prendre les précau­
tions qui lui sont commandées.”
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publiquement,que 
lorsque je partis de Calgary, je suis 
parti avec les instructions de mon 
supérieur ; que j’ai été requis d’al­
ler travailler ailleurs, de revenir 
en arrière pour travailler au succès 
de l’expédition, pour assurer le 
succès de la colonne d’Alberta et 
lui procurer les instructions dont 
elle avait besoin pour continuer la 
campagne.

J’ai rempli ma mission, j’ai réussi 
complètement et j’en ai été remer 
cié. Et si je sms revenu en arrière, 
si j’ai quitté mon bataillon, c’était 
sur les ordres de mon supérieur.

Il y a eu alors un malentendu ; 
je me suis trouvé dans une posi 
lion politique et militaire qui 
m’empêchait de revendiquer ma 
réputation et mon honneur.

Mais j’ai fait comme ceux qui 
sont restés en arrière, non parce 
qu’ils manquaient de courage, mais 
parce qu’on leur confiait une mis­
sion difficile; j’ai rempli la mission 
qu’on m’avait confiée, et, aussitôt 
que j’ai pu rejoindre mon bataillon, 
je l’ai fai’
g'J’ajouterai aux témoignages qui 
m’ont été donnés publiquement, 
celui de l’un de ceux qui sont au- 
. ourd’hui les héros de cette belle 
été ; celui là peut vous donner la 

parole du général lui-même, qu’il 
a vu il y a trois ou quatre jours, à 
Montréal.

Confère les Grades Universitaires

Cours Classique, Cours de G île CI» il, 
Cours Scientifique et Cou nercial

Par sa position et sa méthode d’ensoi- 
gnemenl, le collège d’Ottawa offre à tous, 
des facilités exceptionnelles pour appren­
dre l'anglais.

Le collège, considérablement agrandi, 
ne laisse rien à désirer sous le rapport du 
confort gt de l’hygiène ; dortoirs bien 
chauffés et bien aérés, salles spacieuses, 
lumière électrique, etc., etc.

Outre les cours de récréation, un vasts 
terrain vient d’étre acquis et préparé pour 
les jeux athlétiques.

• Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

UO. 15. RUE, EX.GXXT. OTTAWA
(Près de la rue SparksJ

Jhimi*ti»,:
MontrèeRl

13 mars, '85 1 an.k ALPHONSE JULIEN.CONDITIONS m
Pension, ense:gnemenl, lit et garniture, 

lavage et raco nmodage de linge, hono­
raires du médecin, payable d’avance au 
commencement de chaque tenue, en sep­
tembre et en février ,
Cours classique, par semestre
Cours de génie civil...................
Cours commercial......................

OLOKIAL Entrepreneur de Pompes Funèbres
363 Rue DALHOTJSiE, Ottawa.

Ci-devant occupé par M. Joe. Senécal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu il a ouvei t un magasin de pompe» funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérée On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à 1* 
disposition du public. Ornemente et décoratione de chambres funéraires fournie sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an
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...85.00

...75.00
Ext as :—Télégraphie, Sténographie et 

musique instrumentale.
Le dessin et la 

seignés gra uitement.
Les cours s’uuv-iront le 2 septembre. 
Le prospectus est envoyé sur demande.

LE CANADA A ROME
musique vocale sont en­

fin lisant dans VUnivers les noms 
des élèves du séminaire français 
de Rome, qui ont été gradués à la 
fin de l’année académique, on ren­
contre avec un légitime orgueuil 
les noms suivants :

Au Doctorat en théologie à PU" 
niversité Grégorienne, au collège 
Romain : MM. Dom. Pelletier, de 
l’archidiocèse de Québec ; Archam­
bault, du diocèse de Montréal : et 
Bessette, du diocèse de Ste Hya­
cinthe.

Au Doctorat en philosopt 
l’Uuiversité Grégorienne : M. 
ch créa v, parent de Mgr Tasche 
reau, de Québec.

Au Doctorat en théologie à l’école 
de St Thomas de la Minerve : M L. 
Lindsay, de l’archidiocèse de Qué-

Au Doctorat en droit cononique, 
à la fuculté de l’Apollinaire : M. 
Leduc, du diocèse de St Hyacinthe

TRES-REV. P. J. H. TABARET, 0. IR. I. D. D.
Supérieur. Grande Vente à Sacrificeonnecteiy. 
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IHABBONPORCELAINES, VAISSELLEsur Le lieuL-col. Hughes à qui le 
commandant du 65ième faisait al­
lusion a corroboré comme suit les 
paroles de sou chef :

ET VERRERIELE CHARBONies.

hie à 
Tas-

Tout «toit efre vendu au prix contant afin de faire place 
pour les nouvelle* marchandises d’automne «ni none 
viennent d’Europe.LACKAWANNAï

Le colonel Ouimet en a appelé a 
mon témoignage ; eh bien, fêtais 
présent, lorsque le général Etrange 
qui commandait notre colonne, 
donné au colonel Ouimet la per­
mission de revenir, et même lui a 
demandé de revenir à Ottawa.

“ Voilà huit jour» que l’on m’a 
donné le commandement de la co­
lonne, a-t-il dit, et depuis ce temps 
i’ai télégraphié, j’ai demandé des 
nstructions qui ne m’arrivent pas. 

Le colonel m’a présenté au général 
Etrange comme ayant quelqu’expé-

I
DE PREMIER CHOIX

Est Importé, cheque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement

C. S. 8HAW & Cie.,
Importateurs directs.a

Ottawa, 21 Janvier 1884 lanbec.
NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS James ft. BowesPAR

Bas prix. Qualité garantie. K. OOREIVEATT
Pèlisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

No. 2S3\ Bue Wellington,
OTTAWA

ARO TEOTEILa récolte du vin sera, dit-on, 
excellente en France ; le phyloxera 

ï a disparu sur un grand nombre 
» de points.

Chambre 23,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUB SPARKS.
Le conseil de ville de Hull devait 

s’assembler hier, mais; la séance a 
été remise faute de quorum.

1.6. BllTTERWORTII & Cie.,
22 avril lm86 RUE SPARKS. Ottawa, 18 avril 1885

, Mena attiva fattaattaa de publie ear leHEMORRHOIDES H ANNUM’S BEÜnATJ "°™*™ **" w"eorrteoïdce 1 **«« i, « •«,, »„« •> *»*» ■> mim*.t général.
BURFAI' PRIMCIPAL. toi R VE SPARKS. OTTAWA
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Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉE, 
ClUARKS !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l'entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d'ay, 1. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Éau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Et autres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.

Ouvrages en ecnrce très variés

H. L. COTE HO. 450, RUE SUSSE*
W. O. ÙcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

128, Rue Rideau.

to:si Fite lan

Voitures! Voitures!
-------- :o:--------

N»-*8 renoua de recevoir le 
'ino bel assortiment 

toiles peintes et doree* 
ponr feuetres «gai ait 

ja nais ete Importe en Canada

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons, Rockaways, Express, 

Chariots A pain, etc,, etc.,
Faits à ordre, aves soin et promp 
Je répare aussi les voitures et fer 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public eu 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rnc Clarence, Ottawa

24 juillet 1885.

titude. 
rre les

JACOB ERRATT
MAGASIN PIUIS DE MEUBLES.

38 RUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma ’vitrine.

ta
Après l’inventaire fait de notre 

. stock nous avons décidé d’offru 
nos marchandises à des réduo 
lions de prix spéciaux, pont 
ARGENT COMPTANT.

DIPHTHERIA
ANT1-D1PEHTHERIIQUK

Spécifique contre la Diphthèrie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la 
somption ou à sa première période, 1a 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

LA DIPHTHKRIE VAINCUE f
Aux ravages de cette maladie terrüile 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certi Beats adressés à 
l’inventeur par 
et dignes de foi 
ment étonnant de ce remède.

Préparé parle

BARRIS, CAMPBELL & Co.
RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884 lan des personnes notables 
attestent l’efficdcité vrai-

DR N. LACERTE,Photographies r, LEVIS, P. Q.
l la bouteille, i BiPrix : 50 cta. la 

les pharmaciens.
n vente che

GRANDE REDUCTION BN DEPOT CHEZ
Kl.ZEAR Al.ARIE,

71 Rue Bolton, Ottawa-

m JIM SEULEMT 29 juillet 1884

AMERS CANADIENS 
TRESOR DES0D DYSPEPTIQUES

Photographies grant eur

CABINET
$2.06 par Doz. Dette préparation guérit, outre 

la Dyspepsie des Tubereultox on poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies dnToie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatie-

CHEZ

Dorioa A Préparé par le

Delorme
141 Rue Sparte et SM Bue Suuei,

Dr N. LACERTE,
Lévis, P.Q:

Prix : 80 cta la bouteille.
Ea vente cher les pharmaciens et ee 

dépôt ehesCoin de la rue Bideai. 
□OTTAWA.

ELZgAR ALARIB,
71 roe Bolton, Ottawa. *18 Oot. 1884 ls. 26 juillet 1884 la

Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal... 

Laisse Montreal..

Arrive à Ottawa.

AMELIORATIONS LOCALES
TROTTOIRS

! ans le Quartier Ottawa, en la Cite d’Ottawa.
4 VIS est par le présent donné que le Conseil de ville d’Ottawa va passer, confor- 

mément aux provisions de l’Acle Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs transversaux de madrier de trois pouces et larges de 8 pieds
dans les diverses rues ci-après désignées

Du côté nord de la rue Water entre les rues King 
Du côté sud “ “ “
Du côté nord de U rue de l’Eglise entre “
Du côté s d “ “ “
Du côté est de la rue Ring entre les rues de l’Eglise et St. André.
Du côté nord de la rue St André, entre les r tes Sussex et King.
Du côté sud “ “ “ “
Du côlé sud de la rue Carthcart, entre les rues Sussex et Dalhousie.
Du côté nord de la rue Bolton, “ “ “
Du côté ouest de la rue Sussex, entre les rues St Patrice et Boiton.
Du côte ouest de la rue Sussex, entre la rue McTaggart et la Rivière Rideau.
Du côté est de la rue Sussex, entre les rues St Patri e et Redpath.
Du côté sud de la rue Botnllier, e itre les rues Sussex et Dalhousie.
Du côté ouest de la rue Dalhousie, entre les rues St Patrice et McTaggart.
Du côté est de la rue Cumberland, entre les rues St Patrice et Redpath.
I)u côté ouest de la rue Cumberland, entre les rues St Patrice et Sussex.
Le coût d’un trottoir de 2 pouces d’épaisseur, de 40 pouces de largeur et les frais 

de remplissage qui s’en suivent seront supportés par la corporation dans chaque cas. 
Les dits règlements pourvoierent aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux 
sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majorité 
des propriétaires de tels biens-fonds représentant au moins la moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil de-Ville d’Ottawa 
dans l'intervalle d’un mois à compter de la dernière publication de cet avis, soit du 
21ème jour d’Août, A. D. 1885.

Ottawa, 7 Août 1885.

et Cumberland.

W. P. LETT, Greffier de la Cité.

Ameliorations Locales
/"'IHNSTRUCTION d’égouts à tuyaux en glaise vitrifiés 

nées, dans le quartier Ottawa, en la ville d’Ottawa.
Avises! par le présent donné que leCmseil-de-Ville d’Ottawa va passer, confor­

mément aux provisions de l’Acte lunicipal Consolidé, des règlements pour la cons­
truct,on d’égouts à tuyaux en glaise vitrifiés, ayant les dimensions suivantes et dans 

ttes rues ci-après désignées :
v» Da is la rue Bolton, enti*e les rues Sussex et Dalhousie, 2C0 ver, es linéales de 
tuyaux de 12 pouces, à l’ouest de la rue Dalhousie.

Dans la rue Bolton, 150 verges liaêales de tuyaux de 9 pouces, à l’ouest de celui 
12 pouces, jusqu’à la roe Sussex.

Les dits règlements pourvo eront aussi à répartir et prélever le coût de ces tra­
vaux sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majo­
rité des propriétaires de tels biens-fonds, représentant au moins la moitié de leur 
valeur totale, ne présentent des requêtes contre telles répartitions au Conseil-<le-Ville 
d’Ottawa dans l’intervalle d’un mois \ compter de la dernière publication de cet avis, 
soit du 21 Août, A.D., 1885.

Ottawa, 7 août 1885.

dans les rues sous-mention-

W. P. LETT, Greffier de la Cité.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous le> 
points de la Nouvel le-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
août 1884 :et l’Ouest, ouverte le 11 

L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 
«« “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
“ du soir quille Ottawa 4 11.40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8.25 an 
«« “ Arr. à Ottawa à 6.25 \ :t

du soir quitte Toronto à 8.00 j 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 au.

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Sm th’s Fall poiu 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Gom ections à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-uuest et nozd-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table di 
départ des trains pour le haut de l’Ottawv 
et tous les autres stations locales et autre 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

HT 42 REE NPARKS Wê
D. McNIGULL 

Agent général des passagers. 
W. WHYTE

Surin lendant-généra
. G. VANHORNE,

Vice-Pr*«ideut.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE E’EST ET 

D’ONTAKlo

L'MCIEME LIBRE TOUJOURS EM IVINT

LIGNE COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
A r rangements d’ete cam men 

çant Lnndi, 27 Juillet 1885

Ëi Ë-3 !'S 

s-J SS S"TABL1AO DBS H RB.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou­
ciants, sans espérances, qui souf­
frez. reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Can a 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies dus 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

PETITE GAZETTE

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à doroi; 
elle, M. Duhamel remeitie ses 
nombreuses pratiques et ïe public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

La Sprucine—La sprucine 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune antre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en 
veloppe porte la marque de 
merce.

En vente chez H. F. MacCarty 11 
C. O. Dacier, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGàle Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cite 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvalles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l'air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu n1 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1U00 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. tj.’

9 oct la

comme

CB CANADA, 21 Août 1886

ATELIERS TYPOGRAPHIQUESAVIS Nouvelle Annonce
Toutes perrsonnes désirant trans­

férer leurs polices d’assurance do 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l'Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 

la vie, de New-York, le peu- 
faisant application à 

M. F. D. Z. Naubert, agent, No. 28 
R dean, où on leur fournira 

tous les renseignements voulus.
Tels transferts s’accomplissent 

sans frais extras.

|—DU —Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourl'hu 
il a le plaisir de les informer qu’i. vient de 
recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise “CANADA”sur
vent faire en

Nouvellement importée, avec aussi un lot 
de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Panier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX dn PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix ; Vaisselle anglaise, à très boi 
marche.

ET DUrue

« »
WDIAMOND DYES 9

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de tournu­
res, à des prix modérés.
EDOUARD THEREAU,

290 Rue DALHOUSIE.
21 Nov.'84

524 RUE SUSSEX

Aux Contractenrs et Autres. OTTAWA

A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennt s, 
laites, bois à finir pour maison, etc 

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

ET PLACE DU MARCHE, HULL
Piulles de Huit Longues Composées

be MeGAJLfr

WOODLAND
No. 38, RUE BE8SERER On exécute à ces ateliers toutes sortesPour la guéri- 

e son certaine d« 
2 toutes le» aflec» 
m lions bilieusee, 
* torpeur du foie, 

maux de tête, 
in di gea lions 

ssementi 
" et de toutes le» 

le mauvais fonctionne»

(Près du bassin du Canal.)

i D’IMPRESSIONSL’OCTROI DES TERRES
^llifiUA'iACCORDÉ AU TELLES QUE:

CHEMIN UE FER UV

Pacifique Canadien Têtes de comptes,
Memorandums

Cartes d’affaires,
Cartes de visite. 

Chèques,
Billets, 

Traites, 
Enveloppes

n^’aises causés par 
menu de l’estomac.

Ces pilules sont o.te". n Ire corn mandèt t 
e étant un dos . ;us aûra et des plut 

caces remèdes contre le» maladies plop 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara» 
t?ons. Tout en étant nn naissant purgatif, 
pouvant être administre dans n1 importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient fct 
rendre préjudiciables à la santé des enfant: 
ou des personnes âgées. Les Pilulis di 
Noix Lonqüis Composées, db MoGalb, son< 
préparées avec soin, avec un extrait col» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachique» jusqu’à pr<. 
sent offertes au^public.

CONSISTE EN
Superbes Prairies il Blé et Terres à 

Pâturages au Manitoba et dans les 
Tei ri to 1res du Nord-Ouest.

Terrés à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,
Placards,

Lettres funéraires,
sans conditious de Culture,
sir du colon. Les prix varient 

de $2.50 l’ac.-e en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain ci ivé.

Termes de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au .emps de l’achat, ou en six paie­
ments annuel:, avec inférât. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être ob.enues à la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles Seront acceptées à 
10 jour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On pe U se procurer des Paraph lets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Ten es, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du ii eau,
CHARLES DRINKWATER,

13 mars 1885—la Secrétaire.

Avec ou
selon le dés

Btc., etc., etc.
MoGALE, Chimiste, 

Montrés
1883

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
Obpositions. 

Fiat,
Inscription»,

CONTRIT DES MILLES:
Des soumissions cachetée», a lressces au 
Ître-Général des Postes seront r« çues à 

Ottawa jusqu'à midi, le VENDREDI, 28 
AUÜT 1885, pour Inservice des malles de Sa 
Majesté six fois par semaine aller et retour 
entre Ottawa et Richmond, le tout en

Ma

Etc., etc., etc.
rtu d'un contrat 
1er octobre procnain.

Le transport se fera dans une voiture à 
passagers traînée par deux chevaux en 
passant par les bureaux de poste de Hin- 
tonburgh, Skeads Mill, Bells Cornor, ^Fal­
low field et Twin Elm.

Les malles devront laisser Richmond cha­
que jour [le dimanche excepté] à 6.30 
et arriver à Ottawa à 10*30 a.m. 
devront laisser ce dernier endroit 
p.m. et arriver à Richmond à 6 p.m.

Des avis imprimés contenant d 
amples imformatif 
du contrat, peuvent 
blancs de formule

commencerSutdu

POUR NOTAIRES
EUea

à 2.30 Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

Je plus 
ux conditions 
snltés et des 

s de soumissions peuvent 
être obtenus aux but eaux de poste d’Otta­
wa, de Hintonbourgh, de Skeads Mills, de 
Belle Cornor, de Fallowfield de Twin Elm 
et de Richmond e'. au ‘bureau de l'inspec-

J. 1$. akial,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER
Marchand de

PEINTURE
T. P. FRENCH,

Inspecteur de» poetes. Pour les Greffiers et les Commissatrt s

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngement

Bureau de VInspecteur) 
Poste», Ottawa. E 

Ottawa, 3 juillet 1885 J
ET DE VITRES.

526 RUE SUSSEX .
OTTAWA F U Hl F Z

LES CIGARES
M. Arial se charge de tonte 

commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lni-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

POUR HUISSIER
Blancs de Procès-Verbaux, 

D'avis de VenteCABLE De Saisie,
De VenteLes propriétaires trouveront 

nn grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883

ET
POUR LES SEL.-TRESORIERSla PMUi Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeurtLiU

MANUFACTURÉS PAR .
JOS. SENEGAL LE TOUT

ENTREPRENEUR S. DAVIS & FILS
MITRAL.

SUR BON PAPIERDE POMPES FUNEBRES
BT A DES

COIH DIS BUIS

York et Oalhousie,
i ) TT A WA.

Crêpes, gants, écharpes de|
deuil, etc loués

SUi" avi».

3 déc
8ordres envoyés par la Pos; 

reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.bureau u’ geut d’immeuble 

MACDONALD
MO 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

ABONNEMENTS:
Maidougall, Macdougall & Reltcourt “ LE CANADA " quotidien, par an, $3,01

LE COURRIER DE HULL" hebd., do $10
Tout abonnement est invariablement 

payable d’avance.

AVOCATS, PKOCUREUKS,
Agente pour les affaire» de la Cour Su­

prême, le Parlement, et des Département» 
du Canada, AC.

“Scottish Ontario Chambers” coin de» 
rues Spark» et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdougall, O. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Bblcoürt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi de» affaire» requérant «on attention 

cette dernière Province.

La Société de PpiPi
PROPRIÉTAIRE.

A. B. MACDONAI.I»,
Encanteur de la Reine,

.253 RUE NfCHOLARESIDENCE—

- «.WtaiÉHftiii. fciùria» Wi(6wW.W*MR|iNlNw8l6li —— — ’
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avait servi le feu comte de Ci- 
vray, et une jeune femme de 
chambre attachée à la personne 
de la comtesse.

Mais à peine la porte venait- 
elle de s’ouvrir devant Mlle de 
Saint Rieul qu’une femme s’ap­
procha, et dit à l’orpheline :

—Permeltez-moi, mademoisel­
le, de vo as conduire tout de 
suite chez madame la comtesse ; 
elle vous attend avec impatien­
ce, et sera très-heureuse de vous 
voir....Soyez certaine qn’ici tout 
le mondejvous aimera.

—Oh ! merci, merci, made­
moiselle ! dit l’orpheline en pre­
nant une des mains de la jeune 
fille qui lui servait de guide. 
Comme vous êtes bonne de me 
rassurer, j’avais presque peur.

—Peur ! madame la comtesse 
est un ange !

—Mais vous, mademoiselle, 
qui êtes-vous ? reprit Cécile de 
Saint-Rieul. en s’adressant à la 
belle jeune fille.

—C’est Jeanne, ma sœur d’a­
doption, répondit un jeune hom­
me que Cécile n’avait point 
tendu venir, et qui s'avançait 
dans le vestibule dallé de mar­
bre.

“ J’el souffert ”FEUILLETCM

VINTi EXTRAIT dèTOIEde morïïëDe toutes les maladies imaginables 
pendant les trois derrières années. Notre 

Pharmacien T. J. Anoerso « m’a recom­
mandé les “ Amers de Hoabloa,”

J’en ai consouuié deuL bouteilles 
Je uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
àtout le monde J. D. Walker, Buckner,

LES VICTIMESSi#

et toutes les Maladies de poitrine.

IL Mo.
t Suite)

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

La femme de charge redoutait 
qu’on la séparât trop de 
fant. Mme de Civray ne pour­
rait avoir pour elle les bontés de 
Mme de Saint-Rieul. D’ailleurs, 
celle-ci était pauvre, et mille dé­
tails, mille souffrances éprouvées 
en commun rapprochaient la 
grande dame de Mme Rose. 
L’humble femme faisait partie 
de la famille. Jamais la mère de 
Cécile n’aurait consenti à se pri­
ver de sa fidèle compagne ; chez 
Mme de Civray tout changeait 
de face. Les services de Mme 
Rose ne seraient indispensables 
à personne. De plus, il se pour-' 
rait bien que l’allure vulgaire de 
cette créature dévouée fît tache 
sur le personnel du château.

Mme Rose comptait donc sur1 
des épreuves, elle s’attendait à1 
subir une série de coups d’épin­
gles, à apprivoiser ou bien à ava­
ler bon nombre de couleuvres ; 
mais en même temps elle se rai­
dissait, dans sa tendresse pour 
Cécile, afin de trouver la force 
de tout subir sans se plaindre.

Les deux femmes avaient 
quitté le coche à Orléans, et sans 
prévenir la famille de Civray, 
résolurent de faire à] pied la 
route assez courte qui les sépa­
rait du château.

Mme de Saint-Rieul n’ayant 
pas de voiture, Cécile accoutu­
mée aux longues courses dans la 
campagne, à la recherche des 

• pauvres gens à qui elle distri­
buait des secours, était devenue 
une excellente marcheuse. Il lui 
semblait . u’en ail .t à pied 
d’Orléans à Civray, elle pren­
drait tout de suite connaissance 
du pays et qu’elle y arriverait 
moins en étrangère. Habituée 
aux paysages hâlés du midi, à 
la nudité des plantations de mû­
riers dépouillés par les mag 
Marelles, au fe tillage d’un blanc 
pâle des oliviers, à l’ocre rouge 
des terrains, elle eut d’abord un 
peu de peine à comprendre le 
charme des paysages du centre 
dè la France. Mais bientôt la 
fraîcher des bois, la limpidité 
des eaux, le velours des prairies 
lui causèrent une sensation nou­
velle. Elle pensa que ces champs 

, d'un vert tranquille, ces ombra­
gés épais l’envelopperaient d’u­
ne sense t ion pleine de repos et 
de co isolation. Au lien des dé­
serts de la Crau et <’ solitudes 

y de la Camargue, elle vit se dé­
ployer des verdures d’oasis et 
des bois pleins de mystères.

—On doit être bien là pour 
pleurer, dit-elle à Mme Rose.

Quand Cécile et dame Rose 
aperçurent le château de Civray 
qu’elles reconnurent tout de sui­
te à la description qui leur en 
avait été faite, elles s’arrêtèrent 
un moment, prises à la fois du 
frisson de l’inconnu.

Qu’était la comtesse deCivray? 
Comment accueillerait-elle l’or­
pheline ;que lui imposait, en 
quelque sorte, une parente mou- 

- rante?

son en-

* * * Houblon. J’ai souffert 
De rhumatisme enfiaramatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n’a 

semblé me faire du 
Bien ! ! I
J usqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers de Honblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bi r aujour­
d’hui que je ne rai jamais ' è. J’espère 

Que vous aur . beaucoup de succès, 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque 1 * * serait désireux d’a- 
‘ plus de détails sur ma guérison peut 

btenir en s'adressent à moi, E. M. 
Williams, ’ 103 16th Stree ., Washington, 

D. C.

«HJ tMlll III tOMM .

^ PHTHISIE déclarée ou menaçant». Xb -»
par excellence contre b

À ex Bourgeons de SAPIN «t «e Baume de TOLO. 

topOl S (MSm « JBd. IVOUIN * O». PK-irgMrrtm-Chimiste» 114. r. AJota

Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
ché, ailes chez.Je considère que votre rrmède est le 

meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont rait plus de
Bien !
Que toute autre choee :
Il y a vn mois j’étair extrêmement
Maigre ! ! !
Et presqu’incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embom pointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des coi.iplim ' s les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon I J. W-ckliffe Jackson, 

Wilmington, Del.
I^Les bouteilles qui ne po -eut pas 

une éti- uette blanche mar uée d ur e 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les r< mèdes sens va­
leur, empoisonnés, qui s'offrent sous le 
nom de " Houblon ’’ ou “ Houblons.”

McDougall <e cuznej
Le pjua ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de la
GROSSE TARRIERE,

Hue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAI DIERKS, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

en-
APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DÉPUBATIFS

du docteur li . TRis noT*s«T comSsmiS* Cer,0-"-‘!'-
" y# tnger l’étiquette ci-joiile en é eonlenre, avee le mot VÉRITABLES
.XiRAÏlCXl'SOI, lit bottelSO trains)—Sir. t, hot!» uns,».«■ j.^rteqr,Hltl 

-Ïïrrï-** 8*<6ee : D' Ed t Montréal .■ LA VIOLETTE t RELUI.
——- ST TKUICI..L*. raAuiiAcine du canada

Le comte Henri prononça ces 
mots si simples d’une voix pres­
que impérative, comme si, en 
présentant à la nouvelle venue 
la protégée de sa mère, il lui im­
posait en même temps l’obliga­
tion de la considérer comme 
ayant dans la maison des droits 
supérieurs aux siens.

Cécile s’arrêta ; elle serrait 
toujours la main de Jeanne, et 
levant sur le comte ses grands 
yenx bleus humides :

—Vous êtes mon cousin Hen­
ri ? demanda-t-elle.

—Oui, mademoiselle, répondit 
le jeune homme.

Jeanne se dé agea doucement:
—Monsieur le comte, dit-elle 

d’une voix g ave, seriez-vous 
assez bon pour conduire t otre 
cousine chez madame la com­
tesse. ...pendant ce temps je sur­
veillerai son installation, et 
celle de Mme Rose.

Le comte Henri jeta sur Jean­
ne un regard rempli de repro­
ches que celle-ci ne parut pas 
comprendre, puis, froidement, il 
tendit son bras à Cécile, qui s’y 
appuya avec un frisson.

Le comte Henri l’effrayait un 
peu. Elle aurait vraiment pré­
féré ne point quitter cette belle 
Jeanne, qui s’ "t trouvée sur 
le seuil pour lni sourire.

Heureusement "accueil de la 
comtesse de Civray compensa 
amplement le mouvement de 
chagrin ressenti par l’orpheline

Certes, la comtesse n’aurait

MCDOUGALL « CUZNER
31 Octobre 1883. lt

TAPIS, TAINS etc.
MAISON DE TAPIS

t®

L’OKGANISHE dit L’HOMMg
Est l’œuvre !û plus complexe du créateur 
et quand co inreanismo si complirrué, et si 
uilistemont fai', est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plue 
efficace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
" Quel médecin employer T”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux el 
genileurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spcrmathroée, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor- 
tence, etc,, etc.

PARGEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe do maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Or Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

GRATIS-W
On enverra par la malle un traité pré- 

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance cou II lencielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste

D’OTTAWA.
Avf-’< * ‘Vms grand assortiment, les mell- 

lpnv.1 Vf&’^nrs, et la» plus bas prix en 
fait de

âTelarts, Rideaux,JOUISSEZ Corniche#, Pôle#, Garniture» 
et Meuble# «le tonte sorte.De la Santé et du Bonheur

COMMENT? tomœe^d’autres
ont fait.

*.
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Hue SPARKS.

SHOOLBRED et Cie.SoatTrei-vena de maladie» de»
rognon,r

"Le “Kidney Wort” m'a ramené, pour 
ainsi dire, dee portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par t reine médooins éminents du Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Ottawa, 17 D6c. 1883.

vspwtssv ablesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait
dC^.ti°tidc’’,e1IZdB0GOOd-in’B^

CHEMIN DE FERna-

\I U CANADA ATMNWon» de la maladie d» 
Bright T

"Le ‘ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon unne avait la consistance de la craie, 
pais ressemblait à du sang.

Frank Wilson,

’I
■22 as LA

Peabody, Mass. VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Et tons les points A l’est.

a CONVOIS A PASSAGERS 
* Tous Lee J ours

CHARS PULLMAN.

it de la diabète T
---- jey Wort” est le remède le pins

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr PhiUip C. Ballou, Moncton, Vt.

"Le “Kidn I*.

KO Cl « EN POUR le# llOGMOa»
BT AUTAKSNon fifres- vous de maladi

" Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­
ladie chronique du foie- lorsque jedemandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 Gai dos Nationale, N. Y.

Me?
MK REGI NES CELEBRES

POUR I.B8 84 1 an
OSm&’vasa.-B.xas:

J. B. ARIAL
Peintre Décorateur et Ttapisssi r

Souffre»-vous de douleur» d 
le do» T

* " Kidney Wort ” (1 bouteille) m'a
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit."

C. M. Tallmnge, Milwaukee, Wis.
Souflrres-vous de maladie» de»

# Agent a Ottawa STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patncl.

A VIS.—Les médecines ci-dessus, oél* 
.ajl bres dans tout le Canada pourl eui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. ( 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

Raccordement^t la^gare Bonaveuture^de^Mon£
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hndson. dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et anx villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

VIENT DE RECEVOIR
la fille de sa cousine. Cette pa- 
rentée éloignée, one n’avaient 
point resserrée les .iens de l’ami­
tié, ne semblait jamais devoir 
lui imposer les obligations qu’­
elle allait remplir. Mais elle 
était de ces femmes qui accep­
tent rapidement tout ce qui 
semble le résultat d’une loi 
dale. Cécile sans appui ne 
pouvait réclamer d'autre tutelle 
que la sienne. Elle se sentait 
tonte prête à l’aimer d’avance, 
et quand elle la vit tremblante 
au bras d’Henri, 
spontanément les bras.

Le comte, sous prétexte de ne 
pas gêner les épanchements de 
sa mère et de sa cousine, dispa­
rut et les laissa seules

Alors la comtesse fit asseoir 
Cécile à ses pieds, elle lui enle­
va sa longue mante de taffetas, 
admira ses cheveux blonds, 
plongea son regard question­
neur an fond des grands yeux 
biens qui se fixaient sur les 
siens, puis, se penchant vers 
Cécile, elle l’embrassa longue­
ment, comme pour en prendre 
possession d’une façon complète 
et maternelle.

Ensuite elle exigea que la 
jeune fille lni parlât de sa mère ; 
elle essuya doucement les larm- 
de l’orpheline, l’essura qu’elle 
ferait son possible pour rempla­
cer celle qui n’était plus. En­
suite elle voulut connaître, 
grâce à une description minu­
tieuse, le pays où s’était passée 
son adolescence. Enfin elle la 
prit doucement par la taille avec 
une sollicitude tendre,lni fit par­
courir le château et la conduisit 
à sa chambre-

«rognon» T
“ Le "Kidney Wort” m’a guéri de mala­

dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins. Oe remède vaut 
$10 la boite, 

garni
Souffre»-von» de 1» constipation T
“ Le "Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m’aguéri uprèa que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelsou Fairchild, St-Albans, Vt.

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriée».

La vente est laite à 
meilleur mis

N. B.—On pent aussi obtenir l’article vô 
ntable cbea v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington, 
et DÀGLISH à FRERE, rue Queei, ouest

A partir du 2» Juin 1885, les trains cir- 
uleront comme suit •

Arr. »
11.80 
8.20

Arr. 8 Ottawa. 
12.20 p.m. 
8.00 p.m.

15 POUR CENT 
qu i partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS

Hodges, Williamstown.West Va.
Partant d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4.00 pan. p.m.LA PROTECTION SAIS fetiALl

SO­ DEPr’l de Montréal. 
8.45 a.m.RonflTres-von» de la malaria T

" Le "Kidney Wort” est supérieur à tous 
les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Cl
ISAIK DAZE TOUTE COULEUR.

M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Tousles convois à passagers se rendent direo 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Mon
se raccorde avec l'express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Snring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichbnrg à 6.00 p.m. et New-York * 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

ark, South Hero, Vt. Manufacturier
—(BT)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS HUES

XSedkouaie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Etes-von» bilieux T
" Le “Kidney Wort” m’a fait plus de bien 

pue tous les autres remèdes dont j’aie jamais
^ïfde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Son Ares- vous de» hemorrhoide» T
" Le "Kidney Wort” m’a ffuéri radicale­

ment dos hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, P*.

Ete»-voue torture par le rhi_____

“Le “Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m avaient condamné et apres que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West Bath, Maine.
Aux femme» qui sont malade» T
“Le ‘‘Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent lo plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La MotherVfc

vous voulez chasser la Maladie 
et Jouir d'nne benne santé

_____________Faite» usage du

elle lni ouvrit

Aux inventeurs 
J. Coursolle A Cie,,

La grille était ouverte, elles 
entrèrent et montèrent avec len­
teur le long de l’avenue de sa­
pins.

Le château Louis XIII dispa­
raissait alors derrière les massifs. 
Elles se trouvaient seules au 
milieu des arbres à feuillage 
sombre, ralentissant le pas à 
mesure qu’elles approchaient.

An tournant de l’allee, le ma­
noir lenr apparut de nouveau. 
Il avait grand air, avec sa faça­
de de briques et son perron mo­
numental.

Les hésitations de Mlle de 
Saint-Rieul cessèrent. Autant 
elle avait 
entre les ar 
elle hâta le pas se voyant près 
dn bnt. Il lui sembla que cha­
que fenêtre était nu œil ouvert 
qui la regardait, et ce regard 
pesait sur elle jusqu’à l’offenser

Mme Rose comprenant que 
Cécflè agissait sous l’influence 
de la peur, tira la chaîne d’une 

; grosse cloche dont le son reten­
tit dans tout le château.

Au même instant accoururent 
un vieux jardinier occupé à 
greffer des rosiers, un valet qui

tréal à 8.45 du
matin

&illicücurt de Brevets cCInvendu* 
Dessins de Fabrique, Marque» 

de Commerce U de Bois 
Agences et Correspondants aux Etale» 

Unis, en Angleterre el en France,

Désire faire Bbvoir à ses nombreuses pra- 
i tiques et au public d'Ottawa et de ses en­
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes [es machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sans 

contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre-

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
KT RAILS NEUFS KN ACIER

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en oe 

Le bagage est ohéqué
dlLes billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 

, rue Elgin, 
i trains sont 

méridien. 
NSLBY.

..................... . .
s’en occuper.

pour n’importe quel en-
J. COURSOLLE & Cie,, 

Chambre Victoria, 
e bureau des Brevets,

OTTAWA, Ont,
Vls-à-v1

vent être obtenus aux bureaux du 
rue Sparks, et au dépôt des billets, 

Le départ et l’arrivée des B. H —Boite 68. 
74 Fév 1883réglés d’après Vheure^duflièmemière classe.

Gérant VALIN & ADAM,TOUTE COMMANDE A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa. 22 août 1884.
Qui lui sera confiée sera exécutée et expê 
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE d v:s les Commandes

^“^3? Hotel du Canada
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

JflTLea marchande de la acampagne fe­
raient bien d’aller visiter cette MANUFÀG 
TURK avant d’acheter ailleurs

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

1 ari___

Avocate et Solaire» Public».
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 
l’Hotel Russell.

A. A. ADAM.
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

Le Pnrilicaleur lia Sang.
prolongé le chemin 
•bres sombres, sutant CLUB HOUSE

J. A. VALIN,AMM» Poète de P. O’HEAftA
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as 

sodé de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le publi voyageur trouvera 
toujours à cet bétel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant c ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les conlracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s'engager au prix le plus 
élevé »

A. KEN4UD, proprietaire,
' No 56, 58 el 60 Rue Murray 

16 déc'

20 22 ET 24, RUE GEORGE
Cet e maison » été reparée, décorée et 

meublée à neuf, arec toutes le»

Amélioration» Modernes
De» avantage» Bpéci 

artistes de théâtre.
La burette est toujour» pourvu» de» me il 

leur» marque» de
VI*», Iilqeenr» et Cigare».

L. L. B.16 mai 84 J. L. N.aux eont offerte aui
Dr ALFRED S AV ARD AVOCAT

124 Rue PRIRL'IfALÈ, Hull 

48 Hue MU HUAT, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

BUREAU :

*0. 376, RUE CUMBERLAND.'

T. P. O’CONNOR, Prop. Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai(A suivre.) 1Ottawa, 2 sept 1884

/

St, Faubourg Montmtrtrv, U

I JDdpôt a»n»rea \ I
I St, faubourg Montmtrtr», SI |

GE CANADA, 21 Août 1005
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M. l’échevin Desjardins est des­
cendu à la Rivière du Loup, por 
leur des résolutions adoptées à l’as­
semblée de Hull dimanche dernier, 
et d’une requête signée par un 
très-grand nombre de citoyens de 
la même vi"e. Il est chargé de 
remettre le tout à sir John A. Mac­
donald.

Ces résolutions et la requête de­
mandent la commutation de la sen" 
tance prononcée contre Riel.

La batterie de campagne d’Otta­
wa va Commençai prochainement 
une Série d’exercices de tir, en pré­
vision du concours de Toronto, 
l’automne.

On est à faire reconstruire les 
égoûts du marché du quartier By. 
Cette amélioration sera vivement 
appréciée si elle est faite d’une ma­
nière convenable.

ELECTIONS EN FRANCE L 6. LATERDUREAVISLE MONDE ET LA POLlllQllE
Toutes les annonces coûtant une 

piastre et moins se paient comptant. 
Avis eux intéressés.

La lutte électorale en France 
promet d’êt-e très-vive, La campa­
gne est déjà ouverte. Les députés qui 
cherchent à se faire réélire sont 
tous à l’œuvre. Les radicaux fran­
çais ont p" is de confiance, depuis 
' M. Glé.nenceau a commencé

haranafeMAGASIN GÉNÉRAL DEàLes officiers du district militaire 
un ban- Pour six nFERRONNERIENo 5 se préparent à offrir 

quel au lieut-Col: Straubenzie, sous 
le commandement duquel s’est ef 
fectuée la prise de Batoche.

Pour qnati
Aux iielerina et an publie en 

general

J’invite les pèlerins et tous ceux 
qui désirent acheter des objets de 
piété, de venir faire une visite à 
mon magasin, à l’occasion de l’ar­
rivée de jolies marchandises pour 
souvenir de pèlerinage et autres.

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligneque

sa tournée électorale. Ils espèrent 
que sa pol i e de t,ot-av feu, com­
me on 1’ sera bien accueillie
par les p?1-1 ans. Quoi qu’il en soit, 
il est cert. i les élections vont 
changer d ne large mesure la 
composition de la chambre actuelle, 
et que les quatre-cinquièmes des 
députés élus seront des hommes 
nouveaux.

Outils, Clous, Câble, Chaîne, 
into.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic,
Etc.

Edi tl 
Pour l’anni

iM. l’abbé de Gaspé, fils de notre 
célèbre écrivain canadien, est à 
Montréal où il s’est rendu pour as­
sister aux funérailles du juge Tlu 
mas Loranger, son neveu.

gSir Hector Laugevin sera de 
retour à Ottawa la semaine pro 
chaîne. Il en repartira le 1er sep 
tenibre pour une toi1-née d’inspec 
tion dans l’ouest d’Onte ûo.

Le départ des excursionnistes de 
la presse de Québec a ’’eu aujour­
d’hui.

Quarante-sept personnes prennent 
part à cette excursion, dont nous 
avons déjà pu "lé.

Un nommé Nathaniel Gordon, 
du township de Fitztroy, s’est dé­
foncé le crâne et fracturé une jam­
be en tombant d’un rateau qu’il 
était à conduire.

S

Comme par le passé un assort « 
ment complet deEn vertu d’une loi passée à la 

dernière session du parlement, sir 
John A. Macdonald, surintendant 
des allai-es des sauvages, vient de 
lancer une proclamation défendant 
à toute personne de vendre ou 
donner des cartouches aux sau- 

des territoires du No-d-

On a découvert hier une rupture 
à l’un des principaux conduits de 
gaz, dans la rue Wellington, vis-à- 
vis le club Rideau. Le dommage a 
été immédiatement réparé.

Les prêtres du collège d’Ottawa 
ont commencé hier une retraite de 
huit jours, pour se préparer à la 
réouverture des classes qui aura 
lieu le 2 septembre prochain.

Le conseil du comté a résolu d’a 
jouter des tuyaux ^supplémentaires 
à l’appareil de chauffage qui existe 
déjà dans le Palais d 1 Justice. On

plaignait que la bâtisse était in­
suffisamment chauffée.

Le et après le lundi, 24 courant, 
tous les trains de passagers du che­
min de fer St Laurent et Ottawa, 
section du Pacifique Canadien se 
rendront à la gare Union et parti­
ront de ce même endroit.

Le Dr Stackhouse,MM.S.Delorme, 
J. B. Dorion, W. Pagé et G. V. Ar- 
donin, de Hull, sont revenus hier 
d’une excursion de pêche dans le 
haut de la Gatineau, rapportant en­
viron 200 livres de beaux poissons.

Hier soir, on a fait circuler la 
rumeur dans la basse-ville 
l’Imprimeur de la Reine, le 
Chamberlain, était mort de la pi­
cote à Montréal. Celui qui a lancé 
ce canard était mal informé, car le 
colonel est à son poste, mieux por­
tant que jamais.

En reprenant possession du parc 
de la colline Major, le gouverne­
ment à augmenté les attributions 
de la police fédérale. Elle a actuel­
lement la surveillance de l’esplana­
de du gouvernement, du chemin 
des amoureux, des terrains de Ri 
deau Hall et du parc.

La construction de la nouvelle 
bâtisse départementale, rue Wel­
lington, est poussée vigoureuse- 
meot, et l’on espère que la ma­
çonnerie du premier étage sera 
achevée cet automne. L’édifice pro­
met d’être superbe et ajoutera 
beaucoup à l’aspect du quartier où 
il se trouve.

LOUISQUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAMTélégraphe d’alarme ponr 

le feu LELE BILAN DE LA CHAMBRE 
FRANÇAISE Sirop des Enfants du Or Coderre

•'//. /X -'rlVrv Ere de Montréal, 
“ ultéde Médeci. 

, •« de l’Université ■’ WsiKr du OolMge Vint»

LISTE DES BOITES A SIGNAUX

Boite. LocalitéLe décret du 6 août, qui a clos 
la session ordinaire de 1885, n’a 
pas mis fin au mandat de la Cham­
bre des députés, dit le Moniteur 
Universel. Ce mandat durera jus­
qu’au 14 octobre prochain, et ceux 

ui c î sont investis, s’ils ont cessé 
e l’exercer, n’ont pas rc îoncé à le 

“ toucher ils entendent, au con­
traire, le toucher jusqu’au bout.

La Chambre qi ’ s’en va, é! je le 
21 août 1G81, est ent ée en foi ction 
’e 14 octobre snivart. Elle a tenu 
566 séances, ^réparties inégalement 
en quatre sessions ordinaires et en 
quatre sessions extraordinaires ; 
voté les budgets des quatre exerci­
ces 1883, 1884, 1885 et 1886 ; tué 
six ministères :

Le ministère Fei ry-Constans,
Le ministère Gambetta,
Le ministère Freycinet,
Le ministère Duclerc,
Le n ’nis.ère Faillières Devès,
Le ministère Ferry - Waldeck 

Rousseau,
O g,.nisé l’enseignement primai­

re gratuit, obligatoire et laïque ; 
désorganisé la magistrature, 
prétexte de réforme dans le person­
nel judiciair; gaspillé l’argent de la 
France ; amené les déficits budgé­
taires. Nous aurons achevé de 
dresser le bilan de cette chambre, 
qi-i s’appelle une, chambre répara­
trice, lorsque nous aurons dit 

u’eUe n’a pas été plus économe au 
onk n de l’argent des contribua­

bles que du sang de nos soldats.

Ottawavages
Ouest, sous peine de payer 
amende n’excédant pas $e>00 ou 
d’être emprisonnée pendant une 
période n’excédant pas six mois.

2 Coin de l’hôtel Russell.
des rues Sparks et O’Connor.

“ Elgin et Gloucester.
“ O’Connor et Gloucester 
“ Maria et Bank.
“ Wellington et Kent.

8 Station de feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

12 “
13 Fleck’s Foundry, ruô Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburnham Hill)
“ Albert et Percy.
“ Duke et Queen.
“ Broad et ch. Richmond.
“ Broad et Queen.
“ Broad et Oregon.

21 Booth’s Office, Ile Victoria.
23 Bronsons A Weston’s Office, Ile Victoria
24 Coin des rues Sussex et Rideau.
25 “
26 “
27 “
28 Station de feu No 3, rue St Paul 
31 Coin des rues Rideau et King.

“ Rjfleau et Fril.
“ Daly et Chapei.
“ Wilbrod et Nelson.

une 3 “
4 *• LE DI5 “
6 “ 
7 “ wmguM r*a>

,. Le sirop des eo§
'svÇ //" '• / fonts est supérieur

{(J&sm& toutes les prépa* 
rations calmantes 
offertes aux mèret 

de famille por - conserver la santé de leme 
enft its ; il peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterit» 
Dentition douloureuse, insomnie,
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop do Db Godbbbs et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

, SIS Cto, LA bouteille,
Seul proprietaire,

B. E. MoGALE,

'Mi L’assain 
l’observan 
scrupuleu 
pour tous] 
l’on vive e 
que, que 1 
ou la ville 

A ce suj 
des Etats-l 
cipales oni 
maisons f 
faire faire 
saires au ] 
A Philadi 
ments qui 
amen, on e 
de la mo 
d’être rép; 
ils ont dû 

Ce systè 
seul qui pi 
férieuses à 
lorsque le 
et menace 
jour ou P, 

A Ottaw 
ner d’autr 
vre l’exem 
par nos v 
américain! 
• me visite

se
“ Bay et Maria.On aura beau dire, M. Blake 

n’est pas l’idole de tous ceux de 
parti. Après le Grip et bien 

d’autres organes grits, le &ar, de 
Parry Sound, est d’opinioq “ qu’un 
‘ grand nombre de libéraux pen- 

sent depuis quelque temps déjà, 
u que
u ne réussit pas comme chef et 
u devait être remplacé par un
“ meilleur homme.......”

Pauvre M. Blake, il couiu grand 
risque d’apprendre à ses dépens 
que du Capitole à la Roche Ta. - 
péïenne il n’y a qu’un pas.

1*
Son Excellence le Gouverneur- 

Général est de retour de son voyp- 
à travers la région ouest du 

ri a été partout l’objet d’un

son 15 “
16 “
17 “
18 “ 
19 “

ge
pays.
accueil très chale, -eux et sympa­
thique.

l’hjnorable Edward Blake ünisPRIX“ Rideau et Ottawa.
“ Wilbrod et Cumberland.
“ Nicholas et Theodore.

Nous '’sons dans l'Electeur :
“Tout le monde semble admettre 

aujourd’hui que nous aurons les 
élections locales cet automne.”

Voilà au moins une vraie non 
velle, riposte ironiquement la 
Presse.

Sir Charles Tupper, l’honorable 
J. H. Pope et M. Coilingwood 
Schrieber, surintendant des che­
mins de fer du gouvernement, 
viennent de faire l’inspection du 
chemin du Nord, qu’ils ont trouvé 
en excellent ordre.

Chimiste.
MoLttUIMS

32 «,
34 “
35 «
36 Hôpital Protestant, rue Rideau.
37 Fabrique Currier, bassin du canal.
41 Station central de feu, rue York.
42 Station du feu No 4, rue Cumberland
43 Coin des rues Clarence et Sussex.

‘ Albert et Metcalfe.
Sussex et Water. 
Balhousie et Church. 
Cumberland et Cathcart. 
Dalhousie et dépôt du 

[chemin de fer.

bibIIf
ique

Col.

CUEMII DE 1ER Vsous 46 “
51 “
52 “
53 “
54 “

LES FAITS DU JOUR La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes 1 s places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars on lais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de VIntercolonial connectent 
d’une manière constance à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et

réal, et à Lévis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais giéés de buflets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la Ugre.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouve que la route de 1’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

deUne dépêche de la Pointe au 
Pè^e nous informe que deux "*é- 
gates 1 ançp ses sont en route pour 
Québec.

Le corseil municipal de St Hya­
cinthe a décidé d’inviter les délé­
gués français à aller visiter cette 
ville.

61 Scieries de MacLaren.
62 Coin des rues St-Patrick et Nelson.
63 “
64 “

“ Chapel et Parry.
“ St-\ndré et St-Joseph. 
“ St-Patrick et Cobourg. 
“ Lewis et Metcalfe.

73 Rue Nicholas (Southern End).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.
82 “

71 “
72 “ ILe Conseil Privé prendra en con- 

sidéra':on, le 1er novembre p-i 
ehain, la constituionnalité de l’Ac.e 
des Licences du Canada. M. Eor- 
bridge, député m:nistre de la Jus­
tice, doit se -endre en Argleterre 

la mi-octob-e, pov su -veille- 
la cause de la part du gouverne- 
ment.

“ Somerset et Arthur f Ash­
burnham Hill). 

“ Cooper et Metcalfe.
“ Canal et Peter.

UN VÉTÉRAN DU PREMIER 
EMPIRE

?
91 “
92 “ peurs de la compagnie de Naviga- 

u Richelieu,en destination de Mont-h Un s’attend d’un moment à l’au­
tre à la mort de Son Eminence le 
cardinal Guibort, archevêque de Pa­
ris. il est probable que Son Emi­
nence sera remplacée par son coad­
juteur Mgr Richard.

croyoiu-n< 
sans profitil Au Wage pitto-esqné de Lenk, 

dans le canton de Valais, on signale 
la mort d’un nommé Gabriel Emery, 
qui était âgé de quatre-vingt quinze 
ans et a fait partie du contingent 
de t oupes que la Suisse élait ob'i- 
gée de fou-nir à Napoléon 1e-, 
L’été de-ule:, il assistait à une 
revue milita1 e - ni a eu lieu dans 
la localité, et 1 maniait le fusil 
aiec beaucoup de désinvolture. Il 
a pris part au te'rible combat de 
Borodino, re trouva't au passage 
de la Bérésina pendant la retraite 
effroyable de Mo cou et fut fait 
p isor >ier à Le' i ig. Sa longévité 
et sa force physique, après 
dures épreuves,'étaient considérées 
comme me-vetl.euses. Li s touristes 
se détournaient souvent de leur 
chemin pour aller le voir et En­
tendre raconter les campagnes du 
Premier Empi-e. Il a été enterré 
avec les honneurs mi'itaires.

PERDUE
Une jument sous poil rouge, avec une 

tache blanche au front, a été penne lundi 
dernier à Rochesterville par M, Joseph 
Larin. Tous renseignements au tujet de 
cette jument seront reçus avec reconnais­
sance par M. Larin, rue Lady, ou pourront 
être communiqués à ce bureau.

que.
En ten;

Encore une victime de l’ivrogne 
rie. John Pollard, du Township 
de Nepean, s’en retournant hier à 
domicile après s être enivré à Ot­
tawa, tomba sous sa voiture qui lui 
pa a -ur le «■ ps, lui fracturant 
t ns côtes II fut immédiatement 
transporté à l’hôtel O’Grady où 11 
est maintenant dans un état très- 
critique.

rons au b 
rait pas au 
êlémentaii 
variole qt 
tes, à Mi 
parents à 
fants et 
toutes aul 
que l’art 
de telles o 

L’air qi 
de germes 
de nous g; 
humainen 
la Provide 
reste.

Le Nouvelliste dit :
du discours de M-Péroraison 

Charles Langelier : Les citoyens de Joliette, sous la 
présidence de M. le pro mai-e A. 
Fontaine, ont présenté à M. le curé 
Beaudry, arrivé d’Europe après 
quatre mois d’absence, une magni­
fique adresse à laque"'e le zélé 
pasteur répondit avec succès.

n J’espère que vos applaudisse 
ments parviend-ont aux oreilles de 
Riel et le consoleront psul-é.re de 
l’absence de sa femme."

On ne peut pas être plus plat et 
dire plus de bêtises en moins de 
mots.

ON DEMANDE
Une sous-institutrice, ayant obtenu son 
diplôme dans la province d’Ontario, pour 
enseigner le français et l’anglais à l’é oie 
du village dé St. Eugène, Ont. Le salaire 
sera de $160 à $180 par année 

S’adresser à Paul Labrosse, Sec.-Très., 
St. Eugène, Ont. •

Une bande de seize hommes est 
à poser le grément de la ligne télé 
phonique qui doit se rendre à 
Perth, et plusieurs autres groupes 
accomplissent le même travail 
entre Ottawa, Smith’s Falls et 
Brockville. On espère que toute 
la ligne pourra être mise en opéra 
tion dans deux r- ois à peu près.

de si
La nomination des candidats a 

eu Peu hier dans le comte de Card 
well. L’Hon. Thomas White y 
devra faire la lutte contre le Dr 
Allison. Ce dernier est un conser- 

II est regrettable qu’il

Il y a 650 beurre-ies et créme­
ries dans l'iowa, 597 dans l’Dlinols 
130 dans le Wisconsin, 100 dans le 
Kansas, 100 dans le à nnesota, 61 
dans le Missov I, 50 dans [’Indiana 
et 40 dans le Nebraska, un total de 
1788 dans 8 Etats. La valeur des 
produits dans l’iowa seul en 1884 
était de $50,000,000 et celui des 
Etats-Unis de $500,000,020. La 
valeur des vaches laitières des 
Etats-Unis est portée à $700,000,000, 
excédant le capital entier de toutes 
les Banques Nationales et de prêts 
du pays.

ON DEMANDE E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.?

Une Servante pour se rendre utile en 
Général, S’adreser au No. 80 rue Murray 
Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,] 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général.^BOTÎKS ET SOULIERSvaleur.

n’ait pas eu assez de générosité 
s’effacer devait le nouveau

M. Ira Morgan, le préfet du com 
té de Carleton, est revenu hier de 
la tournée qu’il a faite dans les 
Provinces Maritimes avec M. Wa­
de, secrétaire de l’Association des 
Arts et de l’Agriculture, dans le 
Dut d’encourager les habitants de 
cette partie lointaine de la Puis­
sance à prendre part à la prochaine 
exhibition générale.

Les vrais amis sont toujours la 
Sans oublier Je passe, pensons à 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, pcru- 
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le représente, si­
non la vente est nulle, chtzH. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du u London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 26 Mai 1885LE MONDE ET LA VILLEpour

ministre de VI nie rie u** et qi'l 
ait aLisi consenti à faire l’œuvre 
des adversr-es de son pa-ti.

ASSORTIMENT COMPLET de Chaus­
sures de tous les genres, dernier style, 
pour nommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

Le farov 
Léo Taxil. 
ment ann< 
catholique 
ligne anti 
des fondât 
ses erreur; 
manière 
adeptes.

Parlant 
Amours d 
attribué lz 

11 On m 
de ce rom 
lui-même,

iLe juge O’Gara est arrivé en cette 
ville, hier soir.

Le chef de police McVeitly va 
prendre ses acances au ;ommen- 
cemenl de embre.

C’est ma-c: prochain, le 25 cou 
rant, qu’au a l'eu l’excursion à 
Aylmer sous le patronage du Rév. 
Père Sloan.

L’association littéraire de St 
Patrice a résolu de faire son excur­
sion annuelle à Eastman’s Springs 
le premier du mois prochain.

La Cour de division, qui a com 
mencé à siéger aujourd’hui, est 
présidée par le juge Daniel, arrivé 
hier de l’Orignal.

Le pique-nique annuel et les 
amusements de la brigade det 
pompiers d ; Montréal auront lieu 
en cette ville le 29 courant.

Il y a eu assemblée du conseil 
du township de Nepean à Hinton- 
burgh hier. On ne s’est occupé 
que d’affaires de routine.

a actuellement une cen­
taine d’Allemands à l'emploi de la 
Corporation. Ce sont tous, parait- 
il, d’excellents travailleurs.

Les officiers de la douane ont 
fait saisir hier le louleau à vapeur 
de la Corporation. Le trésorier les 
a immédiatement désintéressés et 
les procédures ont été disconti­
nuées.

iJ
—DE—M. Williams, 1. C., accompagné 

de M. Charbonneau, I. C, et de 
plusieurs arpenteurs, est parti pou­
le Nord-Ouesi, où; 1 est envoyé par 
le département des T-avaux Publics 
pour s’assurer de la natv-e et de 
l’étendue des travaux nécessaires 
pour faci'iter la naviga’ton sur la 
rivière Saskatchewan.

MARCHANDISES DE 60UT». MURPHY,
No. 538 rue Sussex, Ottawa.

12 mal 1885—la
—ET—

SPRUCINE Articles de Modes
A VENDRE DE SUITE

L’ASSEMBLÉE D’HIER SOIR
fX Due des meilleures prêt»* 
jf rations offertes jusqu’ici 
KL au public, pour le imilsgtj 
Çf ment immédiat et la get. 

-i-on de la Toux, du Rhume, 
de la Bronchite, de P&r- 
rouement, de la Croupi et 
de toutes les maladies de le 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 36 et 
160c la bouteille.

B. E.ltcGALB.EOhimist, ( 
Montré!

A rassemblée d’hier soir, on a 
organisé les sous-comités suivants :

Pour préparer une adresse et 
voir à mettre en volume les prin 
cipales vues d'Ottawa—MM W. P. 
ltett, B. Suite, A. Lusignan et B. 
Surtees.

Pour su-veiller la réception— 
MM. le shénr Sweetland, E. Per 
kms, L. Lussier, A. G iheil, W. G 
Perley, C. H. Mackintosh, H. Sur­
tees, A. F. McIntyre, E. Leblanc, 
P. Egleson, jun., A. Simpson, B. 
Suite, A. Lusignan, T. H. Kirby, J 
A. Gouin, Dr Thorborn, P. Basker- 
ville, Dr SI Jean et W. H. Lewis, 
avec pouvoir de s’adjoindre d’autres 
noms.

Pour voir à décorer la ville—MM 
Young, E. Pinard, Capt. Deville et 
F. R. É..Campeau.

Pour organiser un banquet—MM. 
W. H. Lewis, E. Perkins, E. Du­
puis, P. H. Chabot et R. Surtees:

Tous les membres du comité des 
finances sont invités à se réunit à 
l’hôtel d i ville ce soir.

A VBZ-VOÜS besoin d'un CHAPEAU A 
Jri. moitié prix ?

VENEZ NOUS VOIR.

A VBZ-VOÜS besoin de friches PLÛMES 
ü. et d’élégsnte FLEURS ?

VENEZ NOUS VOIR.

A VBZ-VOÜS besoin de nouvelles DAN-» 
A TELLES et de FICHUS ?

VENEZ ENCORE NOUS VOIR.
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iCOUR Oh POLICE
[Présidence du O’Gara.J

Ottawa, 21 août.
W. Shea, ivresse, $1 d’amende et les

Charles Evans, désordrj sur la rue, ac-
^ Madame Mathews, vente de boisson 
sans licence, cause remise à lundi.

John Heely, vol, cause remise à demain. 
Mary Caldwell, vol, cause remise à

Madame Thomas Byflt’ld
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.

». J. Labelle,F A. Woodcock
Huissier de la Cour Suprême, B. C 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, 30 nor.1881

magasin Spécial de modes,
S9. BUE SPARKS.11 ï.Modes Parisiennes, dernier goût, grande 

variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’arriver et des plus com-

1 u

Hotel du Castormardi.
John Shea, vol, cause remise à lundi. L* A. Oliiver 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 

agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Datne.Thoma* By field.
a ae i» VAXE- AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau » t 
Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont. 

IC"* ARGENT A PRETER “ 
Ottawa, 3 janvier 1883.

-Faites» F
RIA. C’eut la meilleure po 
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. E*> 
vente chez C* O. D ACIluR- 
Pltnrmacien. rneMnimx
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